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LES MILIEUX AQUATIQUES. 
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R É S U M É 

Introduit acc idente l lement en Grande-Bretagne dans les années 1950, ce canard 

d 'or ig ine américaine y est aujourd'hui en expansion cons tan te . Il a, dans les années 1970, 

c o m m e n c é à peupler le cont inent européen, en part icul ier la France et l 'Espagne où il se 

reproduit désormais . Cet te expansion d 'une espèce d 'o iseau aquat ique introduite, en France et 

dans le reste de l 'Europe cont inentale, pose de graves prob lèmes pour la conservat ion à long 

terme d 'une espèce proche, considérée c o m m e menacée à l 'échelle mondiale, l 'Érismature à 

tête b lanche (Oxyura leucocephala), en raison de : 

- l 'hybr idat ion avec l 'espèce introduite ; 

- la compét i t ion sur les terrains d 'a l imentat ion ; 

- la remise en cause des programmes de conservat ion (Espagne) et de réintroduct ion 

(France, Italie) de l 'espèce européenne menacée. 

L'historique de cet te in t roduct ion, de son impact , de sa percept ion par les autor i tés et les 

associat ions, puis des mesures prises pour lutter cont re cel le-ci , est analysé, et des 

enseignements sont t i rés pour d 'autres espèces d 'o iseaux aquat iques introduits en France et 

en Europe. 

T H E P R O B L E M O F T H E I N T R O D U C T I O N O F A N A Q U A T I C B I R D , 

T H E R U D D Y D U C K (OXYURA JAMAICENSIS). 

S U M M A R Y 

This North Amer ican duck was accidental ly in t roduced into Britain in the 1950's and is 

presently expand ing rapidly in this country. In the 1970's, it started colonizing cont inental 

Europe, especial ly France and Spain where it now breeds. 

This expansion in France and the rest of Europe causes serious conservation concern for 

a related species, the Whi te-headed Duck (Oxyura leucocephala), a globally threatened species : 

- hybr id izat ion w i th the in t roduced species ; 

- compet i t ion on feeding grounds ; 

- threats to exist ing conservat ion (Spain) or re int roduct ion (France, Italy) projects. 
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The history of this in t roduct ion, of its impact , of its percept ion by the authori t ies- in-

charge and NGOs, and finally of act ion taken, is analysed first. Then, lessons are drawn for other 

b i rd spec ies in t roduced into France and Europe. 

I N T R O D U C T I O N : LE C O N T E X T E 

L e s d e u x e s p è c e s 

L'Ér ismature rousse Oxyura jamaicensis est un canard nord-amér ica in introdui t 

acc iden te l lement en Grande-Bretagne en 1953, à partir d ' indiv idus échappés de parcs 

zoo log iques , no tamment du Wi ld fowl Trust à Sl imbridge (Gloucestershire). Son expansion fut 

rap ide : il y n icha dès 1960. Sa populat ion actuelle compte environ 3 500 oiseaux et 600 couples 

n icheurs , et elle croît au ry thme annuel de 8% (HUGHES, sous presse). Très vite, l 'espèce tente 

de s' instal ler en Europe cont inentale : elle a été observée en France dès 1974, en Espagne dès 

1983. En France, 9 individus en moyenne sont observés chaque année, avec des groupes 

records de 16 oiseaux ensemble en 1984, 13 en 1983, et 9 en 1992 et 1994 (selon le Comité 

d ' H o m o l o g a t i o n National). Plus de 600 observat ions dans 20 pays du Paléarct ique Occidental 

on t déjà été effectuées hors d 'Angleterre (HUGHES, sous presse). 

En Espagne, existe par ail leurs la dernière populat ion européenne d'Ér ismature à tête 

b lanche Oxyura leucocephala, espèce méditerranéenne et asiatique. Cet te espèce est menacée 

à l 'échel le mondiale (COLLAR ef al., 1994) : moins de 19 000 oiseaux survivent, d ispersés de 

l 'Espagne et de l 'Afrique du Nord jusqu 'en Mongol ie. En Espagne, d ' impor tants efforts entrepris 

par les autor i tés officielles et les associat ions orni thologiques ont permis le redressement des 

ef fect i fs à près de 800 oiseaux en 1992, à partir d 'une populat ion tombée à 22 individus en 1977 

(GREEN et ANSTEY, 1992 ; HUGHES, sous presse). Dans le sud de l 'Espagne, l 'espèce est 

devenue un symbole de succès en matière de protect ion des oiseaux. 

Ce t te espèce nichait aussi en France jusqu'en 1966, en Corse (THIOLLAY, 1967). Elle a 

d isparu depu is , vra isemblablement v ic t ime d'un braconnage intensif. Une réflexion préalable à 

une ré in t roduct ion dans l'île est en cours (PERENNOU et CANTERA, 1993), et d' ic i quelques 

années les condi t ions pourraient redevenir favorables à son retour dans notre pays. 

Le p r o b l è m e 

L'Érismature rousse a c o m m e n c é à se reproduire en Espagne à la fin des années 1980. 

Les observat ions des scient i f iques espagnols et anglais sur les oiseaux en liberté et en captivi té 

on t mon t ré que l 'espèce américaine est extrêmement agressive envers tous les oiseaux d'eau 

(ARENAS et TORRES, 1992 ; HUGHES, 1992), en particulier envers l 'Érismature à tête blanche. 

Elle la chasse de ses terri toires d 'al imentat ion, s 'avère plus compét i t ive lors de la reproduct ion 

en s 'accaparan t les femel les de l 'espèce autochtone, et produit ainsi des hybr ides féconds. 

Cet te hybridation et cette compétit ion sont susceptibles de conduire à terme l'espèce 

méditerranéenne à la disparition par « dilution génétique ». Plusieurs espèces ou races d'oiseaux se 

sont déjà éteintes dans le monde de cette façon, ou sont sur le point de l'être : le grèbe Tachybaptus 

rufolavatus à Madagascar, une tourterelle dans l'Océan Indien, plusieurs races insulaires de 

canards... (COLLAR et al., 1994 ; HUGHES, sous presse). Le risque est donc bien réel de voir une 

espèce abondante en Amérique (au moins 660 000 individus, trente fois plus que l'espèce 

eurasiat ique ; ROSE et SCOTT, 1994) éliminer une espèce menacée d'Espagne, puis d'Afrique du 

Nord et du Moyen-Orient. Des Érismatures rousses y ont déjà été vues, notamment au Maroc. 

PRISE DE C O N S C I E N C E DU RISQUE ET ATTITUDES FACE À CELUI -C I : H ISTORIQUE 

1982-1990 : u n d a n g e r p e r ç u c o m m e « à l o n g t e r m e » 

La première ment ion apparente du r isque que l 'espèce exogène faisait cour i r à 

l 'É r i sma tu re eu ropéenne appara î t d a n s une pub l i ca t i on du Bureau In ternat iona l de 
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Recherches sur les Oiseaux d 'Eau (BIROE, devenu depu is Wet lands Internat ional) : d è s 1982, 

ROOTH et SCOTT ment ionnent exp l ic i tement le doub le danger (compét i t ion et hybr idat ion) , 

en préc isant qu ' i l p réoccupe déjà sér ieusement le m o n d e de la conserva t ion . Le p rob lème 

semble ensu i te oubl ié à l 'échelle in ternat ionale. ANSTEY (1989) le ment ionne c o m m e 

d ' impo r tance l imitée en Espagne, quo ique nécess i tan t à long te rme une at tent ion spécia le . 

Pourtant , l 'espèce est observée quas i -annue l lement dans le pays, en nombres cro issants 

(TORRES e r a / . , 1994). 

1991-1993 : le p r o b l è m e au p r e m i e r p l a n 

Le prob lème réapparaît de façon aiguë en Espagne en 1 9 9 1 , lorsque la prédict ion de 

ROOTH et SCOTT (1982) se vérif ie : l 'hybr idat ion in natura a c o m m e n c é . Des réunions 

techn iques condu isent au démarrage immédiat d 'un p rog ramme d'él iminat ion des hybr ides 

ainsi que des Érismatures rousses. 

Para l lè lement , une c a m p a g n e espagno le de l obby ing in ternat iona l about i t à 

l 'organisat ion par le BIROE, en mars 1993, d 'une première réunion internat ionale consacrée au 

prob lème, 11 ans après sa première ment ion . C inquante-quat re exper ts représentant 10 pays y 

recommanden t un plan global de 38 mesures, dest iné à « arrêter et renverser la tendance à 

l 'expansion de l 'Érismature rousse, de manière à garant ir la survie de l 'Ér ismature à tê te 

b lanche, espèce mondia lement menacée » ( IWRB, 1993). Elles concernent suivi , recherche sur 

les moyens de contrô le, contrô le, act ion en d i rect ion des éleveurs... 

1993-1996 : d e s a c t i o n s t r è s i n é g a l e s 

Les dif férents pays concernés en tant que lieu d 'or ig ine (Grande-Bretagne), d e transit 

(Europe cont inentale) ou de risque concret (Espagne) prennent des at t i tudes et des mesures 

t rès di f férentes. 

Le pr incipal pays concerné, l 'Espagne, poursui t le tir des Érismatures rousses et des 

indiv idus hybr ides afin de garantir la conservat ion d 'une espèce très menacée, l 'Érismature à 

tête b lanche. Au to ta l , 48 individus sont él iminés de 1991 à juin 1994, soit la quasi- total i té des 

oiseaux est imés « dangereux » (TORRES ef al., 1994). Un gu ide d ' ident i f icat ion d e s deux 

espèces d 'Ér ismatures et de leurs hybr ides est publ ié en Espagne (URDIALES et PEREIRA, 

1993) ; il est bi l ingue (espagnol - français), afin de faci l i ter l 'extension techn ique du contrô le à 

la France. 

En Grande-Bretagne, se pose un prob lème de sensibi l isat ion du publ ic , désormais 

habi tué à l 'espèce introduite et, par t radi t ion insulaire, peu sensible aux prob lèmes qu'el le peut 

causer ai l leurs. Les autor i tés gouvernementa les concernées et les O N G , conva incues 

rap idement du prob lème, forment dès 1992 un g roupe de travail sur le problème et 

entreprennent une campagne de sensibi l isat ion d u grand publ ic so igneusement pensée. 

Paral lèlement, elles met tent en place des recherches de terrain visant à étudier l 'efficacité des 

mesures de cont rô le (HUGHES, sous presse). Après 3 années de recherche, un programme de 

contrô le à l 'échelle régionale (sur 2 provinces) est lancé en 1995 (HUGHES, c o m m . pers.), avec 

pour object i f d 'é l iminer le max imum d 'o iseaux et de maintenir ainsi l 'émigrat ion vers le 

cont inent à un niveau min imal . Par ai l leurs, un sys tème visant à d issuader les éleveurs de 

détenir en capt iv i té des Érismatures rousses y est en cours d 'é laborat ion. La commerc ia l isat ion 

de l 'espèce y nécessi te déjà une autor isat ion spécia le. 

Lors d 'un second atelier international en sep tembre 1994 à Cordoue (Espagne), les 

act ions entrepr ises en Espagne et en Grande-Bre tagne sont louées, mais les par t ic ipants jugent 

« part icul ièrement inquiétante l 'absence de décis ion en Hol lande, Belgique, A l lemagne, Islande, 

France, Ir lande et Maroc » (ANONYME, 1994a). Pourtant , la Communau té Européenne a 

recommandé à tous ses états membres d 'encourager les mesures de contrô le de l 'Érismature 

rousse (ANONYME, 1994a). 
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C A S PARTICUL IER DE L A F R A N C E 

P o s i t i o n g é o g r a p h i q u e p a r t i c u l i è r e 

La France se situe entre l ' importante populat ion br i tannique d 'Ér ismatures rousses et 

l 'Espagne, dernier refuge européen de l 'Érismature à tête blanche. Cette posi t ion charnière lui 

d o n n e une grande impor tance quant aux mesures de contrô le à y prendre. Bien que certains 

ind iv idus observés en France aient pu s 'échapper de capt iv i té, l 'origine ang lo-saxonne de la 

g rande major i té des oiseaux est fo r tement suggérée par leur concentrat ion dans le nord-ouest 

de la France (Figure 1 ; d 'après les données du Comi té d 'Homologat ion National (C.H.N.)). 

Figure 1 

Distribution géographique des observations d'Érismature rousse en France (1974-1994). Données du 
Comité d'Homologation National (une observation = 1, quel que soit le nombre d'individus vus). 

Figure 1 

Geographical distr ibution of ruddy duck observations in France between 1974-1994. Data from 
the French Rarities Committee (one observation = 1, whatever the number of birds seen). 

• 1 observation 

2 

3-5 

6-20 

observations 

observations 

observations 

Un s e c o n d indice est leur concentrat ion dans le temps , pr incipalement en hiver dès 

novembre (Figure 2), pér iode où les oiseaux anglais se regroupent pour hiverner sur quelques 

réservoirs. Enfin, le nombre d 'observat ions en Europe en général est for tement corrélé à 

l 'augmenta t ion des effect i fs br i tanniques (Figure 3 ; d 'après HUGHES, sous presse). Sans le 

démont re r s t r ic tement , ces trois é léments convergents indiquent que l 'émigrat ion br i tannique 

est v ra isemblab lement la source pr inc ipale des observat ions cont inentales. 
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Figure 2 

Distribution par décades des observations d'Érismature rousse en France (1974-1994). Données 
du Comité d'I-iomologation National. 

Figure 2 

Distribution in time (10-days periods) of ruddy duck observations in France between 1974-1994. 
Data from the French Rarities Committee. 
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Figure 3 

Augmentation parallèle des observations d'Érismature rousse sur le continent européen et de sa 

population britannique (d'après HUGHES, sous presse). 

Figure 3 

Parallel increase of ruddy duck observations in continental Europe and of its British population 
(after HUGHES, in press). 

• Estimation de la population britannique (échelle de gauche). British population estimate (left 
scale). 

O Nombre d'observations sur le continent (échelle de droite). Number of continental records in 
Europe (right scale). 
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L'Érismature rousse a niché en France dès 1988. La discrét ion de l 'espèce a empêché 

de prouver la reproduct ion par la suite (C.H.N., 1981-1994). Cependant , des stat ionnements 

pr intaniers (couples, groupes) sont régulièrement observés dans quelques régions d 'é tangs 

(Dombes , Loire-At lant ique, Vendée, Mayenne, Pas-de-Calais ; C.H.N., 1981-1994), et la 

reproduct ion , au moins occasionnel le, y est donc possible. 

1993-1994 : r e n v e r s e m e n t d e la p e r c e p t i o n d u p r o b l è m e 

L'attent ion du publ ic natural iste semble att irée pour la première fois sur ce problème en 

1993 (PERENNOU et GREEN, 1993), dans la revue l 'Oiseau Magazine. Cependant , les 

assoc ia t ions restent opposées , par pr incipe, à tou t contrô le ; la Ligue pour la Protect ion des 

Oiseaux (LPO) rappel le, dans le m ê m e numéro de ce magazine, son opposi t ion totale. Il est 

alors cons idéré que « l 'act ion à entreprendre se [situe] pr incipalement en Grande-Bretagne » 

(ROCAMORA, 1993). En 1994, un premier art icle paraît dans la revue avicole Aviornis 

Internat ional (ANONYME, 1994b). Il vise à sensibiliser les éleveurs f rancophones de l 'espèce, 

afin d 'év i ter de nouvel les évasions. 

Fin 1993, une étude de faisabil i té pour la ré int roduct ion de l 'Érismature à tête blanche en 

Corse (PERENNOU et CANTERA, 1993) liste les condi t ions préalables à remplir avant toute 

ré in t roduct ion, no tamment le contrô le de l'Érismature rousse. En effet, sans ce contrô le, une 

ré in t roduct ion r isquerait à te rme de donner naissance à une populat ion hybride, l 'espèce 

amér ica ine ayant déjà été observée sur le site prévu de réintroduct ion. 

Cet te é tude est di f fusée en 1994 à toutes les inst i tut ions concernées. Elle semble avoir 

forcé à la réf lexion. En sep tembre 1994, l'Office Nat ional de la Chasse conf i rme la nécessi té de 

ce cont rô le ; le m ê m e mois, la LPO adop te une nouvel le posi t ion, favorable au contrô le sous 

des cond i t ions bien déf inies. En décembre 1994, un petit groupe de travail national est 

cons t i t ué , sous l 'ég ide du Min is tère de l 'Env i ronnement . Il c o m p r e n d assoc ia t ions , 

sc ient i f iques, instances administ rat ives : Ministère, CNPN, LPO, Muséum, Tour du Valat, ONC. 

C'est donc à la fin 1994 qu 'un consensus se dégage sur le caractère dangereux de cet te 

in t roduct ion involontaire, et sur la nécessi té d'un contrôle. 

Figure 4 

Érismature rousse (4a) et Érismature à tête blanche (4b). Dessins de Mark HULME et Joe 

BLOSSOM (Wildfowl and Wetlands Trust). 

Figure 4 

Ruddy Duck (4a) and White-headed Duck (4b). Drawings by Mark HULME and Joe BLOSSOM 
(Wildfowl and Wetlands Trust). 
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M e s u r e s en c o u r s 

Ce groupe définit, début 1995, quatre direct ions majeures d 'ac t ions : 

- sensibi l isat ion du publ ic, no tamment associat i f : un texte agréé par tous fut rapidement 

rédigé à cet effet ; 

- examen du statut jur id ique de l 'Érismature rousse, et éventuel lement modi f icat ion pour 

l 'adapter aux besoins du cont rô le ; 

- mise en place d 'un réseau de contrô le agréé par le mil ieu associat i f et par l 'ONC ; 

- sensibi l isat ion des éleveurs d 'o iseaux capt i fs, et d issuasion de la détent ion de l 'espèce, 

no tamment par une interdict ion de son commerce . 

Cependant , de février 1995 à février 1996, aucun progrès n'eut l ieu. Selon !e Ministère, 

le cl imat très tendu entre monde de la chasse et associat ions de protect ion à propos d'autres 

quest ions (chasse au bruant ortolan Emberiza hortulana ; modi f icat ion de la Directive 

Européenne « Oiseaux »...) empêcha i t toute appl icat ion d 'un accord pourtant unanime sur 

l 'Érismature rousse : recommander Péradication par le tir d 'une espèce d 'o iseau aurait été 

perçu comme une provocat ion. En février 1996, néanmoins, le Ministère était conf iant que la 

sensibi l isation du m o n d e associat i f , ainsi que les décis ions ministériel les nécessaires, allaient 

pouvoir se mett re en p lace au cours du premier semestre 1996. 

C O N C L U S I O N S 

Les quatorze années écoulées depuis la première ment ion du prob lème potentiel 

permettent de tirer les conc lus ions suivantes : 

1) Même lorsque le p rob lème est clairement pressent i , mais ne se pose pas encore en 

termes réels (1982-1990, dans notre cas), rien n'est tenté pour l'éviter. Or, à ce stade, une act ion 

serait théor iquement plus faci le, car les effectifs introduits sont alors plus faibles. O n pourrait 

accuser de manque de c la i rvoyance les organisat ions, gouvernementa les ou non, chargées de 

ces quest ions. Ce serait cependant oublier que, par manque de moyens dans le domaine de la 

protect ion de la nature, seules les quest ions urgentes sont habi tue l lement trai tées, et des 

problèmes futurs impor tants , m ê m e entrevus, ne peuvent qu 'ê t re négl igés. 

2) Face à des oiseaux capables de grands dép lacements rapides, seule une act ion 

concer tée internationale peut contrecarrer une in t roduct ion. 

Dans notre cas, elle se met di f f ic i lement en place. La réact ion la plus rapide fu t celle du 

pays touché d i rectement par les effets de l ' introduct ion (Espagne), suivi du pays responsable 

(Grande-Bretagne). Les pays t iers (dont la France) tendent à réagir beaucoup plus lentement, 

n'étant pas touchés d i rec tement et ne s 'est imant pas responsables. En ce sens, le projet 

de ré introduct ion de l 'Érismature à tête b lanche a pu faire effet de catalyseur en France, en 

plaçant le pays dans une si tuat ion similaire à l 'Espagne : une populat ion (encore potentielle) 

d 'Ér ismatures à tête b lanche, menacée d 'hybr idat ion. 

Il faut pour tant noter qu 'à défaut d 'être responsable de l ' in t roduct ion initiale, la France, 

de par sa posi t ion géograph ique, pourrait être responsable de son éventuel le expansion 

géographique, si s' installait une populat ion nicheuse de l 'espèce amér icaine. 

3) Les cas d 'o iseaux aquat iques introduits se reproduisant en France sont encore rares, 

par rapport à d 'autres pays c o m m e la Grande-Bretagne : en dehors de l 'Érismature rousse, ils 

concernent surtout la Bernache du Canada Branta canadensis, l'Ibis sacré Threskiornis 

aethiopicus en s u d - B r e t a g n e , et le F l aman t d u Chi l i Phoenicopterus chilensis 

occasionnel lement en Camargue (YEATMAN-BERTHELOT et JARRY, 1994). 

Au contraire de nombreuses autres espèces (plantes, po issons, invertébrés...), les 

oiseaux aquat iques semblent sur tout suscept ib les d ' impac ts sur des espèces proches 
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(hybr idat ion ou compét i t ion) , p lutôt que d ' impacts plus larges sur les écosys tèmes aquat iques. 

4) Prévoir l ' impact potent ie l de tel les introduct ions sur les espèces autochtones est très 

dif f ici le. Une première app roche du problème pourrait être de sérier les probabi l i tés d ' impact 

d 'une espèce introduite sur les popu la t ions autochtones, selon les cri tères suivants : 

- il existe une espèce congénér ique se reproduisant régul ièrement dans le même pays 

• r isque élevé d 'hybr ida t ion , de compét i t i on dans le pays ; 

- il existe une espèce congénér ique se reproduisant régul ièrement dans la même région 

b iogéograph ique • r isque élevé d 'hybr idat ion, de compét i t ion dans les pays proches ; 

- il existe une espèce proche, mais non congénér ique, se reproduisant régulièrement 

dans la m ê m e région b iogéograph ique > risque modéré d 'hybr idat ion, mais compét i t ion 

potent ie l le. 

Le caractère migrateur (ou nomade) de l 'espèce introduite, ainsi que son grégar isme, 

sont d 'au t res facteurs suscept ib les d'accélérer l 'accès d ' ind iv idus exogènes aux zones de 

reproduc t ion des espèces au toch tones , et donc d 'augmenter le r isque d 'hybr idat ion. 

P O S T S C R I P T U M 

Le Ministère de l 'Envi ronnement Français a pris le 12 novembre 1996 un arrêté autorisant 

la des t ruc t ion par tir de l 'Érismature rousse (J.O. du 28 novembre 1996), et a approuvé le 

9 oc tob re 1996 un plan d 'ac t ion cont re l 'Érismature rousse, sur la base des proposi t ions du 

Groupe de Travail const i tué en 1994. La première réunion du comi té chargé d 'appl iquer ce plan 

a eu lieu à Paris le 15 janvier 1997. 
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